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Les créoles sont des lampes dont l'hétérogé-
néité structurelle renvoie à la notion de métrage 

et récuse l'idée d'unicité de transparence au 
profit de celle de diversité et d'opacité. Les 
caractéristiques fondent une identité plurielle. Etre 

Créole, c'est relever (même si on ne le fait et 

généralement on ne le sait pas) de plusieurs 

maintenance. L'identité plurielle n'est pas une 
identité ambiguë. La créolité n'est pas 

disjonctive ("nous sommes ceci ou cela") 
mais conjonctive ("nous sommes ceci et cela et cela"). 

Cette disposition est d'importance et nous invite 
à réviser tous les schémas de pédagogie sociale, 
politique, culturelle, existentielle, donc édu-

cative qui nous ont été imposés 
la rupture d'avec la part créole de nous 

même, 

qu'il nous est quasiment impossible, sauf 
exercice prodigieux d'élucidation,  de distribuer 
de notre aliénation de colonisé. Le mouve-

ment de la créolité par du rapport à 
l'art, se veut 

l'auxiliaire appliqué à nous restituer dans 
l'allant de nos forces profondes. 

La créolité est par nature et par 

vocation vouée au dialogue des cultures, 
parce qu'elle est inscrite dans la relation 

Mais en per-

manence notre vocation p lurielle est menacée 
de se transformer en ambiguïté, notre 

MANIOC.org
 SCD Université des Antilles



BERN118 1v 

Ouverture en mimétisme, notre 

goût du compromis en compromission 
et notre sens des réalisés en opportunisme. 

A la notion de reine qui est une donnée de 

base de la pensée identitariste 
la créolité substitue l'idée de rhizome 
qui traduit parfaitement la notion 

"L'avance enraconée" proposée par Edouard 

Glissaut. 

l'épanouissement de la créolité est 
L'épanouissement des parités qui devront 

nous permettre de nous apprendre dans le 

monde. Cet épanouissement ne peut 

advenir sans que nous ne nous débarrassions 

de notre discussion coloniale négative. 

Cela implique, en premier lieu, 

que les pays créoles soient à eux-mêmes leur 

propre modèle. Nous avons toujours été pris 

en porte-à-faux entre notre identité plu-
rielle et diffractée d'une part et l'autre 

part les modèles qui se sont refusés de l'extérieur. 

Même la révolution haïtienne ne me paraît pas 

venir d'un modèle créole: en effet, si on se 
fonde sur les données démographiques de 1804, 
G Le cenubre du bonale étant d'une supériorité 

écrasante par rapport aux créoles tout faite à 
croire que la laure de fond de cette puissante MANIOC.org
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révolution releve plus du tropisme 

africains d'une ancrage dan une "négritude 

spontanée"! que de la créolité stricto sensu. 

En conclusion, la créolité n'est pas même 
donnée offerte. Elle est à extraire de la langue de 

' nos histoires, de nos existences, de nos rimes. C'est 
pourquoi les arts, tous les arts, simplement la littérature, 
M surtiment les placers aurifères d'où est ramenée, 

en morceaux, la créolité qu'il nous faudra 
bien ensemble bâtir. Voici pourquoi la 

littérature de la créolité n'est ni une mode 

exotique, même épidémie médiatique. 

Mais peut-être tenu la plus fertile de la 
la modernité et la plus prometteuse 

de la post-modernité. 
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